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« Nous ne craignons pas
les élections anticipées »

••• Redevenu « simple» député, le ministre de l'Intérieur sortant assure
qu'il est ouvert à la discussion pour soutenir l'orange bleue ...
tout en évoquant ouvertement les élections anticipées .
••• Il annonce le retour du communautaire .
••• Et défend l'appellation « coalition Marrakech ».

ENTRETrrn _

La dernière fois que nous avions rencontré
Jan Jambon, c'était dans son bureau de
vice-Premier, me de la Loi, dans un décor

très vieille Belgique. Cc jeudi, nous le retrou-
vons, «simple» député dans le local de récep-
tion exigu du groupe N-VA à la chambre, où
veillent deux lions flamands sur banderole jaune
et noir.

Vous êtes déçu?
Si je me focalise sur le eabinel d sur le boulot
qu'il reste encore àfaire là-ba.~,oui,je .~llisdéçu.
Mais quand je regardel'image globale, il est clair
que nOllSavans mené natTe politique et gardé
Iwtre ligne, Cette ligne,j'étais avec Bart De Weve1'
quand on l'a difinie et je suis content qu'on l'ait
conservée, Mais les émotions que j'ai vécues, ces
derniers jOlJ1',~,c'était pre.~quela fin d'un camp
,~cout,la même« am.biance ». Nou,~jorl1lionsIlne
équipe très soudée,

C'était inévitable?
Oui. Par le cllOi:vdes autres partis, A l'origine,
nous voulions voter contre lepacte, Puis j'ai,fitit
ulle propositioll au P1"I!"miel'ministre,' fabstm-
tion, Pour nous celapouvait marcher,pow' que le
gOIl,ven/ementtienne.

Une abstention, ça signifiait que la Belgique
n'approuvait pas le pacte.
Cela valait un refus.
Non, car si trois possibilités
f:tistenf - oui, non, ab.çten-
tion -, elles ont toute.~ t1'Ois
leurs conséquences. Une abs-
tention pouvait être m;sortie
d'une déclaration disant que
nous faisions telle ou telle
Ï11ferprétation du pacte. Paul"
moi., c'était acceptable, Nous
avons fait un pa,~ veroSles
aut1'eS,' pa.ç,ser du non vers
l'abstention. Mai~ iljallait que
les autre,çpa.ssent du nui ver,s
l'ab.stention.A cemoment-là,le
gouvernement pouvait rester
f1I place, Mais jeudi den/iel;
j'ai comp,'is que ce serait
impossible

Mais durant deux ans, la N·VA
n'a pas opposé d'objection au
pacte. Même Bart De Weyer

dit que la N-VA aurait dû faire
connaître ses objections
plus tôt.
C'est vrai et ce /l'est pa.s vrai.
La tmditioll de ces f.,'7'llnds
pactes ou accord.~internationa1l;t', c'est que cela
se regle entre des fonctionnai1'e.s, des amba.s,~a-
dew's, des con.~eillers diplomatiques et des
membres de cabinets. L'esprit. cest qu'on ne
manJuepas ,sondésaccordfrontalement. On peut
essuyer d'amender le te:.r'te,Cela s'eMfait plu-
,~eursfnis il notre demande. Le te,l'tea alm',çévo-
lué, c'est vmi, mais à un catail! moment, nous
aurions dû êtreplu.s durs, on a un peu laissé pa.s·
.~erle.~choses.Mais pOllr moi, avant le t'otefinal.
il est tOl{jourspossible de changer de positian.
Dan,~plusif."urs dossiers, les partenaires de la
coalition l'ontfait au.çsi,

lesquels?
Les t!isites domieiliai1'Cs.C'estpa.çsédeu.tfois au
gouvernement, Et en deu~tième lecture, le projû
at'ait étéenvoyé au Parleme.nt.Et leMR a changé
de position. Nou.y aurions pu n!faire un pro-
blème lIl({Îeur.

On dit que c'est à cause des élections commu-
nales que la N-VA a été ferme sur le pacte migra-
toire. Que la concurrence du Vlaams Belang vous
inquiète.
C'esttrapjacile comme e..rplication.Si on regarde
notl'epolitique de migratùm, celleque Theoa me-
née en quatre ans et celle que nous fJoulons il la
N·VA, Theo a tOlljour.~été C1I.sen'édan<~des lois
Î11fernatùmales,despactes. des accords, Sur cer-
tains points, on ne pollt.ait pas bouger en raison
de cesaccords,Et là, on allait mettre une nouvelle
couehe. Et par rapport 011Vlaams Belang. notre
vision de la migration est tout àfait dijférente, Il
est clair que la migmtion a une plua duns la 1>0-

ciété du XXl' siècle.Mais elle doit être contrôlée,
organisée. le.sgens qui amvent ici doivent pou-
t'oir contriblJ.e1'il quelque chose dans notre socié-
lé.La migration ainsi conçue, il Remit idiot de la
refusel:Pour le Viaams Belang. c'e.Yl«pas de mi-
gratùm JJ, « on l'envoie tout le momie », etc, C'e.~t
une vision tout à juif difJërente. Notre position
n il doncpa.sété ù!/luencéepar le Via/mMBelang.
Quand on a t'Il que plusieur.~ pay,~ européms
avaient un pl'Oblème avec le pacte, on s'est dit
qu'ilfallait que nous l'ana(ysio1!splus en profon-
dew: El c'estcela qui ajàit basculer les choses.

Mais c'était quand même la Hongrie, l'Autriche ..•
Pas très fréquentables.
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C'est nmuyell<t'. Mais CI! n'est pas cela qu:i det'ait
nous Jàire dévier de notre point de vile. Si cela
atlait été la Hongrie seule, cela aurait été problé-
matique. A1ai.~ l:Autriche, c'est une démocratie,
avec Ull parti d'extrême droite,je sais, mais aussi
avec un Premier minùtre d'un parti équivalant
au CD&Vou au CDR.

Il Y a eu cette campagne de communication
de la N-VA, quand même ...
C'était inacceptable.

Qu'est-ce qui s'est passé?
Nos services internes font
l'analyse. Et vont surtout t'Où'
comment on peut ét.-iter cela à
l'avenir. Il y a une dernière vé-
rification qui n'a pas été faîte.
C'est une erreur grave. Balt l'a
dit. Moi (tllssi, Nous nou.~
sommes eX(~llsés.

Depuis que la N-VA n'est plus
au gouvernement, votre parti
parle de « coalition Marra-
kech. » On entend des cri-
tiques trouvant le terme stig-
matisant pour le Maroc, les
Marocains, l'immigration.
Si 011di.mit pacte d:Am-'ers, de
Ch.arleroi, ce serait stigmati-
sant?

Non mais coalition
Marrakech?
C'est une coalition qui s'est
soudée autour du pade de
Marrakech. C'e# un peu long,
alors 011 le dit etl plus court :
coalition Marrakech. C'est
tout.

C'est un slogan. Pourquoi pas
coalition New York, puisque le pacte doit être
signé à New York?
Parce qu'on a dit que la.N-VA 7leftrait pa,ç partie
d'un gouvernement qui shccorderait pour partir
signer le pacte miJf1Yltoire à Marrakech. Dom' si
cela avait été le pade d'Helsinki, on aurait dit
coalition He/.~inki. Si ça, c'est stigmatisant ... Je
ne comprends pas.

Depuis ces événements, le Premier ministre a
poursuivi avec Un gouvernement minoritaire.
Vous insistez pour qu'il demande la confiance.
Vous voulez des élections anticipées?
OIlJle veut pas lcs élections, mais on ne les ("T(lint
pas.

Certains pensent que vous avez intérêt

à provoquer ces élections.
Mais alors pourquoi uurais-jefait tous ces qJOTts
pour essayer de trouver unc solutioJl ?

Mais à présent, vous voulez des élections?
Nous ne les craignons pas. On verra. Mais le
fl'1.dlletoll qu'on a vu de nouveau mercredi à la
Chambre, si cela doit se produh'e tl'Oisfoi,~ par
semaincjusqu'en mai, ce n'est pas sérieUil'. Si un
Premier ministre na pa.~ le courage de ve7!ir
dC1Jant un Parlement ]1011]' demander la
confiance ...

C'est parce qu'il sait que vous ne la lui donnerez
pas.
Ce n'est pas dit. On peut parla: Nous soutien-
drons chaque pmjet qui s'insère dall.~ l'accord de

gOllvernement de la ,~uédoise.

Donc c'est négociable.
Oui. C'est le choü' ql/e les parti.~ du gOl/verne-
ment doivent jàire: est-ce qu ~il.~]'e.~tent daTL~le
cadre « suédois» ou quittent-ils ce cadre? S'ils le
quittent, nous ne sommes plus liés aVi'Cqui quc
ce .mit.

Le PS propose les affaires courantes,
Ce serait acceptable pour vous?
Les ajJi:Lirescounmtes, c'est un gouvernrnzent qui
ne peut plus gOl/"[)ernn:Nous ne le voulons pas.

Vous pourriez gouverner une nouvelle fois
avec le MR?
Aucun problème. Ce sont dell.r part'is différents,
de dl'1.lcrCOmmll1lautés différente.~. mais il Il'y
aura aucun problème il négocier avec W,I'.

Mais il faut d'abord sortir du pacte migratoire,
comme dit Theo Francken ?
Je dois nuancer. Je l'ai dit, ce quc nOl/S avons vé-
cu pendant cette période, c'est U11 cadre étriqué de
pactes et autres lois internationales qui com-
pliquentla politique migratoirc que nous déjen-
dom. No!l.~pensons donc qu'il.fàut essaya d'ap-
porter des changements dans cet amalgame de
pacte, de lois, etc. Mais cela ne t'eut pas dire que
nOlls e,l'igeolls de sorilr du pacte de Marrakech
pour entrer danç toute coalition. On ne t'eut pa.ç
faire ce cadeau-là alU' autres partis. Sorti1', c'est
presque illfaisable. Et dire «(m n'entre pas dan.s
une coalition si... », e'estfaciliter les choses pour
les autres pm·ils.

Et avec le PS, vous pourriez gouverner?
Pour faire le confédérançm l', oui. S'ils vwlent
gouverner avec 1101LSsur le plan sodo-écono-
mique, iljàudrait qu'ils renoncent quasiment à
tout leur programme ...•

Propos recueillis par

BERNARD DEMONTY
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position du parti « Pour avancer,
il faut le confédéralisme »

Vous ne craignez pas que l'on vous
reproche de ne plus être au gouverne-
ment fédéral?
Je ressens beaucoup de sympathie en
FlandTe pOUTnotre position actuelle.

Même au Voka, la grande association
patronale flamande?
Ça, ce sont les 07'ganisations. Mais
quand je rencon.tre les patron.~ de:; en-
treprises, je pew' vous diTe qu'ils com-
prennent très bien ce qu'on fait. Trè.s
bien.

On dit souvent que vous allez perdre
cet électorat.
Je crois :wrtout que cel'lains eSpè1'ellt
qu'on. va les perdl·e ...

Est-ce que la ligne de la N-VA a chan-

gé; cap sur les questions migratoires?
Non, Nos lignes sont: identité, SécUTité,
socio-économique. Et n'oubliez pas le
communautaire, pour avancer sw' nos
tro'Ï8 autres thèmes. Palfois c'est une
matière qui domine, pmfois c' eM une
autre. Il "Il); a pas de revireme1l t. Ce mot
n'existe pas dans le vocabulaire de la
N-WL

Parlons justement du communautaire.
Vous avez quitté le gouvernement. La
pause communautaire est terminée?
Dans notre programme, le communau-
taiTe sera pré.sent, et pas dans une note
de ba.~de page! L'ADN de notre parti
n'a pa.~changé.

Qu'allez-vous demander?
Pour avancer, je pense qu'il faut le

ANALYSE
Vite, les élections!
« Le mot "revirement" ne fait pas partie du voca-
bulaire de la N-VA », dit Jan Jambon dans l'en-
tretien qu'il nous accorde. Il y a du faux, dans
cette affirmation. Parce que le parti a bel et
bien accepté le pacte migratoire avant de se
dédire, et cela s'appelle un revirement. On a
même vu, pour la première fois, le parti du
très stable Bart De Wever patauger dans sa
communication, garder le silence un peu trop
longtemps et même se lancer dans une cam-
pagne estampillée Vlaams Belang ou presque,
campagne très vite retirée.
Mais la force de la N-VA, c'est aussi de savoir
se tirer des pires embarras. Et de retrouver,
après être quasiment partie en piqué, un plan
de vol implacable, une communication cohé-
rente, construite et portée par toutes les
(fortes) personnalités du parti. C'est ce qui
ressort de cette interview de Jan Jambon. Un:
on admet ses erreurs. Oui, la N-VA aurait dû
manifester plus tôt son opposition au pacte

confédéralisme.

Vous allez remettre cela sur la table?
Ce sera dans notre prochain pro-
gmmme e1ectoral. Comme en 2014.

Mais n'est-ce pas mission impossible?
Parce que, comme vous n'êtes plus au
gouvernement, il vous sera difficile de
convaincre les autres partis d'ouvrir à
révision des articles de la Constitution.
Mai.s il ne nOllSenfaut qu'un, le 195.

Mais sans gouvernement ...
Il nou.~fallt la majorité de.~deux tiers.
Ce sera dijjicile. Mais à la dernière ses-
sion du Parlement, IWU.~ allons mettre
cela à l'agenda. On verra. _

Propos recueillis par
B.DY

migratoire. Et oui, cette campagne de commu-
nication a été une erreur énorme. Puis on
redresse et on assume: non, nous ne pouvons
accepter ce pacte. Non, nous ne pouvons
soutenir un gouvernement qui changerait de
cap par rapport à celui dont faisait partie la
N-VA. Et non, nous ne craignons pas les élec-
tions anticipées. On peut être d'accord ou pas
- peut-on vraiment croire que les mots « coali-
tion Marrakech» sont innocents? -, mais
c'est clair, précis, assumé.
De nouveaux chapitres de cette saga fort peu
lisible pour le citoyen s'écriront très certaine-
ment ce week-end. Mais le redressement de
la communication du parti et la focalisation
radicale sur la migration le mettent en ordre
de marche pour des élections anticipêes. Qui
s'étonnera de voir l'armée nationaliste,
comme le soldat Jambon dans Le Soir, louer
dans tous les médias depuis ce vendredi soir
les vertus des êlections anticipées?

B.DY
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